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Un Leopard 1 (BE) non revalorise, denome

Saint-Georges, lors d'une journee portes-

ouvertes.

Blindes et mecanises

Les bataillons de chars beiges

Lt col EMG Alexandre Vautravers

Cdt bat chars 17
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Les
deux Guerres mondiales ont montre en Belgique

ä la fois les limites de la neutralite et celles de la
fortification (Eben-Emael...). Le 10 mai 1940,

öoo'ooo soldats sont mobilises, mais le pays est submerge
et defait en 18 jours.
A la sortie de la Guerre, il est clair que seule un
alliance militaire -dans laquelle les forces «libres» du
Gouvernement beige en exil ä Londres ont combattu,
souvent sous commandement britannique- permet de

garantir la securite ä long terme. En mars 1948, le traite
de Bruxelles est signe, qui enterine l'adhesion du pays ä

l'Alliance de l'Atlantique Nord (OTAN).
L'armee compte alors 75'ooc) soldats, augmentee ä

iso'ooo en 1952. Elle se compose alors de trois divisions
d'active et deux de reserve.

Structure

En 1946, les Forces beiges en Allemagne comptent
trois brigades, sous commandement anglais. La zone
d'occupation, prelevee dans le secteur britannique,
s'etend d'Aix-la-Chapelle ä Kassel.
Le contingent passe de 15'ooc) ä 4o'ooo hommes au
debut des annees 1950, pour etre reduit ä 35'ooo en i960,
3o'ooo en 1980, 2o'ooo en 1991 et io'ooo en 1993. La
derniere caserne en terre allemande, ä Troisdorf-Spich,
est fermee le 31 aoüt 2003.

En 1954, le « corps de bataille » devenu Ier corps beige,
integre au Groupe d'armees Nord de l'OTAN, est forme
des ie et i6e division beiges -comprenant respectivement
la ie et la 6e brigade, 3e et 5® brigade), ainsi que de la 1®

brigade canadienne et de la 46" brigade parachutiste
britannique. Les deux divisions beiges sont mecanisees
en i960. La ie (Bensberg) est alors composee des ieet 7®

brigades d'infanterie (Siegen et Spich), ainsi que de la
18® brigade blindee (Siegen). La i6e division comprend
la 17® brigade blindee (Düren) et les 4e et i6e brigades
d'infanterie (Soest, Ludenscheid).

Formations elges en Allemagne (occupation), 1946
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Forces beiges en RFA, 1952
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Formations beiges en RFA, 1960
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Forces beiges en RFA, 1960

En 1955, la Republique föderale allemande (RFA) adhere
officiellement ä l'OTAN et le terme « d'occupation » de-
vient caduque.

En 1966, l'ensemble des formations actives sont
mecanisees, mais la force est reduite. Chacune des trois
divisions compte desormais deux brigades:
La ie division, en Belgique, compte la T brigade mecanisee

(Bourg Leopold) et la 7® brigade mecanisee (Marche).
La 16® division, en Allemagne, comprend la 4e brigade
mecanisee (Soest) etla 17® brigade blindee (Siegen).



Un char M-47 attend son depannage...

Un char leger de reconnaissance Scorpion, en manoeuvre.

A cela s'ajoutent deux brigades de reserve: la ie

(mecanisee) etla i2e (motorisee).

En 1995, l'etat-major du Ier corps devient le quartier-
general des forces d'intervention. Un an plus tard, il est
deplace en Belgique. Le retour des forces sur leur sol
(REFORBEL) est decide le 28 mars 2001. Les bataillons
quittent l'Allemagne reunifiee ä partir du 17 juin 2002.

Materiels

En 1950, un an seulement apres la creation de l'OTAN et
de la Bundeswehr, la Belgique regoit une grande quantite
de materiels d'occasion americains et britanniques -
notamment une grande quantite de chars Sherman
VC (M4A4). Ceux-ci se sont illustres, durant la Guerre,
gräce ä leur canon de 17 livres equivalent aux puissants
armements des blindes allemands.
Des surplus americains, la Belgique recupere egalement
des Sherman M4A3, dont le canon de 75 mm a ete
remplace par un obusier de 105. Ces engins servaient
ä l'origine ä l'appui immediat par le feu, au niveau des
bataillons blindes.
Le M24 Chaffee a probablement gagne la distinction du
meilleur char leger de la Guerre. Son armement de 75
mm L38 lui donnait la puissance de feu des chars moyens
d'antan. Agile et facile ä deployer, il a continue ä servir en
Coree et en Indochine.

Dans les surplus, on trouve un certain nombre de half-
tracks M2A1 americains, ainsi que des engins logistiques
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bases sur des chässis M2 et M3, utilises pour la
maintenance et le commandement. En 1957, la Belgique
regoit 555 chenilles de transport de troupes M75. Ceux-
ci sont utilises dans de nombreux röles. Le predecesseur
du M113, developpe ä partir de composants du char de
combat M41, coütait tres eher et etait excessivement
complexe. Mais la Belgique sait profiter du programme
d'assistance militaire americain...

Le char M47 Patton est introduit en 1952. Considere
comme un concept intermediaire entre le M46 -lui-
meme une evolution du char lourd M26- et le M48
ä la tourelle distinetive et spacieuse, coulee en une
seule piece. Ces engins sont modernises en 1964, avec
la suppression du cinquieme membre d'equipage. Le

poste de l'operateur radio permet desormais de ranger
davantage de munition, ä cöte du pilote. Le carburant
interne est desormais complete par l'ajout de deux bidons
de 200 litres, sur un berceau ä l'arriere de l'engin ; ceux-ci
peuvent etre decouples depuis l'interieur.

En 1964, 554 vehicules transports de troupes sur chassis

AMX-13 sont reeeptionnes. Ceux-ci sont remplaces ä

partir de 1980 par 554 M-113A1/B americains. A partir
de 1982 est introduite une version amelioree de ce

dernier: l'AIFV-B equipe d'une mitrailleuse de 12,7 mm
sur affut. En 1985 arrive un veritable vehicule de combat
d'infanterie, dote d'une tourelle de 25 mm. Au total, 514
AIFV -dont 190 VCI- sont utilises par la Belgique.
Au meme moment, les Pays-Bas introduisent plus de

2 000 de ces engins, denomes YPR-765 localement,
epaules par 468 Leopard 1, regus entre 1969 et 1972.

Dans le but de renforcer la rationalisation de l'OTAN, la
Belgique est le premier pays ä Commander, en 1967, le char
de combat Leopard Ai. Ceux-ci sont reconnaissablers
aux mitrailleuses beiges FN MAG. A partir de 1975, ils
suivent une premiere serie de modernisations, avec
l'installation de caissons supplementaires et une conduite
de tir SABCA dotee d'un calculateur balistique et d'un
telemetre laser. Ce Systeme a d'ailleurs ete exporte vers
l'Australie et le Canada.
Une seconde serie de modernisations debute en 1988
avec l'ajout de blindages supplementaires et d'un viseur
jour/nuit SABCA.
La Belgique introduit en 1969 la version de depannage du

Leopard, surnommee Biber, equipee d'un treuil capable
de tracter 35 tonnes et de lever 20 tonnes.
Au total, 334 chars de combat, 12 chars d'ecole de conduite,
36 chars de depannage, 6 engins du Genie et 55 engins de

defense-contre avions (Gepard) sont introduits.1

En 1975, les pelotons d'eclaireurs regoivent des chars

legers Scorpion et Scimitar, d'origine britannique. Ces

engins de 8 tonnes sont peu blindes et emportent un
equipage de trois hommes. Les premiers sont armes
d'un canon de 76 mm ä basse pression ; les seconds

emportent un canon automatique de 30 mm. La version
ambulance de ces engins, denommes Samaritan, est

introduite en 1976.

1 Michael Jerchel, Peter Sarson, Leopard 1 Main Battie Tank 1965-

1995, Osprey, London, 1995, p. 19.
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Bat chars moyens beige (1952)
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De la Guerre ä la guerre froide

En 1945, les forces beiges sont essentiellement equipees
d'engins mis ä disposition par la Grande Bretagne ou
les Etats-Unis. On trouve ainsi, au regiment blinde de

cavalerie, une collection d'automitrailleuses Daimler,
GMC, AEC et White, armes de canon de 37 ou de 75 mm,
ainsi que de mitrailleuses de calibre .50 et .30. Des 1946,
les principaux engins sont le M6 Staghound (ancien
GMC T17E1) et le Daimler Mk II Dingo.2

En 1950, le 1er regiment de Guides compte un escadron
administratif et de soutien comprenant 2 Firefly de

commandement et d'observation, 6 M24 Chaffee et

3 obusiers M4A3, ainsi que deux escadrons de chars
dotes chacun de 12 Firefly, 1 obusier M4A3, 1 Chaffee,
un depanneur M32 et 2 Firefly de commandement.
En 1951, l'ordre de bataille du regiment est augmente
d'un troisieme escadron, pour un total de 40 Firefly,
9 Chaffee, 6 obusiers Sherman et 3 depanneurs M32.
En 1952, l'organisation tactique est remodelee sur le

Systeme americain et les sections passent de 4 ä 5 engins.
Le regiment compte desormais 68 Firefly, 2 Chaffee et 5

depanneurs.3

Avec l'introduction du M47 Patton, le regiment de 1953

compte desormais 69 chars de combat et 2 chars legers:
un escadron d'etat-major et des Services comprenant 3

M47 et 2 M24 ainsi que 2 depanneurs M74;
trois escadrons de chars, comptant chacun 4 pelotons de

5 M47, ainsi qu'un depanneur M74.

Les regiments sont reorganises en 1957 avec la reunion
des 4e pelotons et la creation d'un quatrieme escadron,
soit: 71 M47, 2 M24 et 5 depanneurs. Ce 4e escadron est

supprime en 1961, pour revenir ä 49 chars de combat,

2 http://www.regiment-premier-guides.com/du_cheval_an_blinde.
htm

3 http://www.regiment-premier-guides.com/du_cheval_au_blinde.
htm

4 depanneurs M74 et 4 transports chenilles M75,
servant de postes de commandement regimentaires et
d'escadrons. En octobre 1965, les pelotons passent de 5
ä 4 chars, faisant passer le nombre de chars au regiment
de 49 ä 40.4

De la guerre froide aux « hotspots » mondiaux

La composante «terre » de l'armee beige est formee de

deux brigades - l'une legere, basee ä Marche-en-Famenne
et formee de quatre corps de troupes et deux centres
d'entrainement, Lautre mediane, dont le quartier-general
est ä Leopoldsburg. Le QG occupe environ 120 personnes.
La Brigade Medium compte:5
• Bataljon Bevrijding - 5 Linie (Md Bn Bvr/sLi), unite

neerlandophone cantonnee ä Leopoldsburg ; il compte
une compagnie de commandement et de logistique, une
compagnie d'infanterie mecanisee (Piranha IIIC) et
deux compagnies d'infanterie legere (Dingo), pour un
effectif de 450 militaires.

• Bataillon des Chasseurs Ardennais (Md Bn ChA),
unite francophone de 550 militaires, ä Marche-en-
Famenne; Bataljon Carabiniers Prins Boudewijn
(Md Bn lC/iGr) - Grenadiers, unite neerlandophone
basee ä Leopoldsburg; il compte une compagnie de

commandement et de logistique, une compagnie
mecanisee sur AIFV et deux compagnies d'infanterie
legeres sur Unimog.

• ier/3e Bataillon de Lanciers (Md Bn 1/3L), unite
francophone de 550 militaires ä Marche-en-Famenne;
ces deux dernieres unites sont Celles oü les derniers
chars Leopard ont ete regroupes.

A ceci s'ajoutent deux unites de reconnaissance, qui ont
fusionnees en un bataillon digitalise (ISTAR) ä partir de

juillet 2011. Cette unite est basee ä Heverlee.

4 http://www.regiment-premier-guides.com/du_cheval_au_blinde.
htm

5 Pour les liens vers les pages officielles de ces differentes formations :

http: //www.mil.be/armycomp/subj ect/index. asp?LAN=fr&FILE=&
ID=1930&MENU=2479&PAGE=I



6o RMS+ N° 4 juillet - aout 2012

OB Brigade Medium, Belgique, 2011
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I Regiment Jagers te Paard - Gidsen, ä Leopoldsburg;
2/4 Regiment de Chasseurs ä Cheval, ä Saive.

Les moyens d'appui comptent:
Bataljon Artillerie, ä Lombardsijde;
4 Bataillon du Genie, ä Amay;
II Bataljon Genie, ä Brucht.

Moyens

Au total, l'armee beige aligne donc moyens terrestres
suivants:
242 Mowag Piranha IIIC sont destines ä remplacer
le Leopard 1A5, l'AIFV-B et le M113A1-B): 99 VTT, 42
chars legers armes d'un canon de 90 mm, 32 VCI armes
d'un canon de 30 mm, 24 engins de commandement,
18 vehicules du Genie, 17 engins de depannage, 12
ambulances 4 pour la detection NRBC; le budget total
s'eleve ä 800 millions d'euro; en Belgique, le Piranha est
denomme AIV (Armoured Infantry Vehicle);
Pandur (destine ä remplacer l'AIFV-B et le M113A1-B):
54 VTT et vehicules de commandement, 6 ambulances;
220 Dingo 2 ou MPPV (Multi Purpose Protected Vehicle)
commandes et 132 en option;
440 Iveco LMV (Light Multirole Vehicle) commandes,
400 en option et 120 en kits, destines ä remplacer les VW
Iltis;
On recense au total 420 postes de tir Milan, 13 obusiers
legers de 10,5 cm, 112 obusiers blindes M-109A2, 60
mortiers de 12 cm et 81 mortiers de 8,1 cm;
Encore dans l'inventaire, mais en voie de remplacement:
136 AIFV-B, 60 YPR-765 et 190 M113 sur les 514 achetes.
Les 132 Leopard 1A5 et les engins de la famille Scorpion
ont ete liquides.6

Lacunes et Solutions

Le retrait officiel du char Leopard 1A5 est prevu pour
2012. A cette date, le plan de transformation des Forces
du ministre Pieter De Crem,7 developpe ä partir de 2006,
adopte par le Conseil des ministres en 2009 et amende
par le Gouvernement debut de 2010, prevoit de ne
plus disposer d'aucun engin chenille et d'abandonner
totalement le concept de char de combat. Ces plans ont
ete severement critiques -en Belgique et ailleurs- ä tel
point qu'une Solution de compromis a ete proposee par le
Gouvernement, pour combler la lacune dans le domaine
du tir direct. Ainsi, 42 chars de grenadiers ä roue Piranha

IIIC devraient etre equipes d'une toureile CMI, armee
d'un canon LCTS90 de 9 cm. Mais cette decision a elle-
meme suscite de vives reactions.
Remplacer un engin blinde de 43 tonnes arme d'un canon
de 10,5 cm par un engin ä roues de 25 tonnes, dote d'une
arme depassee... pose au moins deux series de questions.
Premierement, les Performances des projectiles de 9 cm
Mk.8 -selon le fabricant MECAR- sont similaires aux
obus de plus gros calibre. Mais ceci n'explique pas le choix
d'une arme moins precise et moins performante, portant
moins loin, qui n'est ni au Standard des chars de combat
de l'OTAN (12 cm) ni ä celui des chars legers (10,5 cm ä

l'instar de 1'AMX-ioRC frant/ais, du Centauro italien ou
du MGS americain).
Or ä regarder ce choix de plus pres, le Departement beige
des Finances avait dejä refuse en 2003 cette meme arme,
proposee alors sur le chässis du Pandur autrichien. II
etait apparu, alors, que le canon de 9 cm coütait deux fois
plus eher qu'un armement Standard de 10,5 cm.
A cela, il faut aj outer que le seul fabricant de ce canon,
CMI -anciennement Cockerill- a son usine ä Seraing,
pres de Liege. Et la societe MECAR, filiale d'Allied
Defense Group (Washington D.C.), a une fabrique de

munitions ä Nivelles, entre Bruxelles et Charleroi. On

peut alors s'interroger sur les liens entre ce programme
et les affaires de corruption de la fin des annees 1990,
qui impliquaient alors le Parti socialiste et le sud de la
Wallonie. A cela il faut ajouter l'annonce, en 2005, du
deplacement de l'ecole de la Cavalerie de Leopolsburg (au
nord de Haselt) ä Aarlen dans le sud du pays - alors que
les infrastruetures venaient d'etre reamenagees...8 Tout
ceci intervient dans un contexte de subsides flamands et
de crise politique qui dure depuis juin 2010.

Les Pays-Bas ont fait savoir leur volonte de se defaire
de leur flotte de Leopard 2A6. Les journaux Gazet van
Antwerpen et Het Belang von Limbourg ont fait part
d'un interet de la Belgique pour une trentaine de vehicules
disponibles. Le ministere de la Defense beige a cependant
dementi toute negociation dans ce sens.9
Peut-etre le Gouvernement et la Defense beige sont-ils
desormais trop engages envers leurs fournisseurs locaux.
Mais on peut esperer que la crise budgetaire et capacitaire
beige permettra de saisir cette occasion « sur etagere.»
En effet, la politique de securite beige envisage desormais
ä nouveau l'engagement dans des conflits ä haute
intensite. II faut donc suivre de pres les decisions beiges
et neerlandaises: elles sont lourdes de consequences sur
les capacites ä l'engagement de ces pays, mais egalement
sur l'evolution de la politique de securite europeenne.

A+V

6 http://fr.wikipedia.org/wiki/Composante__terre
7 http://www.acmp-cgpm.be/Pagina's%20NL/Plan%20DE%20

CREM%2oOkt%2009.html

8 http://www.defenseindustrydaily.com/belgium-selects-piranha-iiis-
for-85om-apc-contract-controversies-ensue-oi872/

9 http://www.rtbf.be/info/belgique/detail_achats-de-chars-leop-
ard-d-occasion-la-haye-evoque-un-interet-belge-dementi-a-
bruxelles?id=56l9i43



Un Leopard 1 BE revalorise, habille d'un Camouflage de fortune.

4„*r- -
Leopard 1A5 (BE) lors d'un exercice en Allemagne föderale (RFA).

Jusque dans les annees 1990, les troupes de l'OTAN pouvaient

s'entrainer en RFA librement, durant l'automne et le debut de l'hiver, au

cours d'exercices baptises REFORGER : Return of the Forces to Germany.

JBppB«ipr

En position defensive, «bull down.»

Leopard 1A5 (BE) equipe d'une conduite de tir SABCA. Leopard revalorise survole par un Agusta A109.



Un M-75 de commandement a pris place ä cöte d'un peloton de Leopard. Ci-dessus et ci-dessous: Le YPR-765, appele AIFV en Belgique, est une version

amelioree du M-113 americain. II a ete principalement utilise par la Belgique, les

Pays-Bas et la Turquie.
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News

Boletice : sur les traces des unites du Pacte de
Varsovie

Direction la Tehequie et le camp d'exercice militaire Boletice

qui accueille le Bataillon 12 de Ligne Prince Leopold -13 de

Ligne. Ces militaires arpentent pour la premiere fois les 220
km2 dune plaine situee ä 830 km de leur caserne de Spa.
De nombreuses autres unites beiges participent egalement ä

cet exercice qui rassemble 420 militaires au total.
L'atout du camp est son relief particulier. II permet des

evolutions en terrain boise, montagneux et aquatique. Les

Chauffeurs peuvent s'entrainer ä la conduite en terrain
difficile sur tous types de vehicules. Les pelotons, quant ä

eux, executent des drills et procedures varies pour repondre
ä differents scenarios. Le programme est charge pour
nos militaires qui des l'aube, occupent les Stands de tir et

exercent la tactique jusqu'au niveau compagnie.
Le camp a vu le jour en 1950 et etait reserve aux unites du
Pacte de Varsovie. En 2003, il devient le Boletice Military
Training Area, ouvert ä tous les pays de l'OTAN.

Salvatore Gusciglio, Laurence Gastout.
Photos: Jürgen Braekevelt
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